Monsieur le Commissaire-enquêteur, chargé du dossier d'enquête publique pour l'exploitation d'une bio raffinerie par l'entreprise TOTAL sur le site de La Mède à Châteauneuf-les-Martigues.
Monsieur, 
Je me permets de vous faire part des réflexions suivantes concernant :
1/ Les quantités traitées :
- l'avis de l'autorité environnementale indique que l'usine aura une capacité de production de 500 000 t/an de "biocarburants". Or les dossiers présentés indiquent que :
* « L’analyse du marché des huiles végétales et alimentaires usagées conduit à envisager le traitement  suivant pour le démarrage de l’unité :


450 kT/an d’huiles végétales durables ;


100 kT/an d’un produit issu du raffinage de l’huile de palme (PFAD), huile non alimentaire ; 

 
100 kT/an d’huiles alimentaires usagées, recyclées.»
 (page 68 dossier description des installations)
Ainsi dès le démarrage, 650 000 tonnes/an seraient utilisées pour la production de biocarburants.
* La capacité de production d'huiles végétales  (unité HVO) serait de 2100 tonnes/jour, soit de 766 500 tonnes/an.                                   (page 71 dossier description des installations)
Dès lors je vous demande de bien vouloir intervenir pour faire préciser :
* quelles seront les quantités totales d'huiles reçues sur la plate-forme ?
* quelles seront les quantités maximales journalières et annuelles de biodiesel produits sur le site ?
* quelles seront les quantités non-utilisées et quel en sera leur devenir ?
2/ L'origine des huiles
* Le dossier présenté indique que la plupart des 450 000 t/an d'huiles végétales brutes sont constituées d'huile de palme alimentaire, lesquelles, rajoutées aux 100 000 t/an d'huile  de palme (PFAD)  entraîneraient plus qu'un doublement des importations françaises d'huile de palme ;
* La création de plantations d'huile de palme en Asie du Sud-Est (Malaisie et Indonésie principalement) aura pour conséquence une importante déforestation et aggravera la menace qui plane sur la survie des orangs outans ;
* Si, à La Mède,  les émissions de gaz à effet de serre seront réduites, le "bio gazole" produit à partir d'huile de palme émet indirectement, à cause de la déforestation induite, plus de CO2 que le gazole lui-même ;
* Si, selon le dossier, l'huile utilisée sera certifiée "durable", il n'est pas possible de développer massivement l'usage d’huile de palme en carburant sans que cela conduise à de la déforestation.
Et l'étude d'impact présentée ne prend aucunement en compte les impacts négatifs sur les lieux de production !
De plus, l'Union Européenne se détourne progressivement des "biocarburants" produits à partir de denrées alimentaires :  les débouchés de l'usine seront compromis à brève échéance.
Et moi, je ne puis admettre que la nourriture du pauvre serve à fabriquer le carburant des riches !
Aussi, je vous demande, Monsieur le Commissaire-Enquêteur, de bien vouloir donner, dans votre avis, la réserve forte suivante : aucune huile végétale ne devra venir de pays en voie de développement, et particulièrement les huiles de palme et palmiste ou leurs dérivés .
Je vous en remercie par avance.
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